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Chute de cet autre ange 
Tenté comme nous en toutes choses 

FLB 48.2-5 (GC 343.1) : 

L'incarnation de Christ est le mystère de tous les mystères. 

Christ était un avec le Père, et pourtant... Il était prêt à descendre de 

Son rang élevé d’égal à Dieu. 

Afin d'accomplir Son dessein d'amour pour la race déchue, Il est 

devenu os de nos os et chair de notre chair.   

Quel contraste entre la divinité de Christ et l'enfant impuissant dans 

la crèche de Bethléem ! Comment pouvons-nous franchir la distance 

entre le Dieu puissant et un enfant sans défense ? Et pourtant, le 

Créateur des mondes, Celui en qui résidait toute la plénitude de la 

divinité, s'est manifesté dans l'enfant démuni dans la mangeoire. 

Bien plus haut que tous les anges, égal au Père en dignité et en 

gloire, et pourtant revêtu de l'habit de l'humanité ! La divinité et 

l'humanité ont été mystérieusement combinées, et l'homme et Dieu 

sont devenus un. 

Déclaration faite à la Session de la Conférence Générale 
1987 de l’Église ASJMR (Mouvement de Réforme) : 

Bien qu’Il (Christ) ait pris notre nature déchue, nous croyons, en 

harmonie avec ce qui est écrit, qu’il n’y avait en Lui aucune propen-

sion au péché, mais qu’Il était tenté de l’extérieur, pas de l’intérieur, 

comme nous en toutes choses, cependant sans péché. 

Résolution adoptée à la Session de la Conférence Générale 
1999 de l’Église ASJMR (Mouvement de Réforme) : 
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Christ a pris part à notre nature de péché (Signs of the Times, 30 

juillet 1902 ; Medical Ministry p. 180) et Il était par conséquent en-

vironné d’infirmités, de faiblesses et de handicaps (Testimonies Vol. 

2 pp. 202, 508, 509 ; Desire of Ages p. 49 ; Selected Messages Book 

1 pp. 131, 132 ; Bible Commentary Vol. 4 p. 1146:4), mais Il n’avait 

aucune propension ou tendance au mal dans Sa nature humaine. 

Les tendances ou les propensions au mal sont des penchants, des 

inclinations, des dispositions au mal. Ceux-ci résident dans notre 

pensée, et pas dans notre chair physique (Adventist Home pp. 127, 

128). Christ n’avait aucun de ceux-ci dans Sa pensée ou dans Sa 

chair (nature humaine). L’œuvre de la conversion est le processus 

que Dieu utilise pour retirer ces dispositions au mal de notre nature. 

FLB 48.6-8 : 

C'eût été pour le Fils de Dieu une humiliation presque infinie que de 

prendre la nature de l'homme, même lorsque Adam se tenait dans 

son innocence en Eden. Mais Jésus accepta l'humanité alors que la 

race avait été affaiblie par quatre mille ans de péché. Comme tout 

enfant d'Adam, Il accepta les résultats de la grande loi de l'hérédité. 

La nature de ces résultats est illustrée par l'histoire de ses ancêtres 

terrestres. Il est venu avec un tel héritage pour partager nos peines 

et nos tentations, et pour nous donner l'exemple d'une vie sans pé-

ché.   

Ceux qui prétendent qu'il n'était pas possible pour Christ de pécher, 

ne peuvent croire qu'il a réellement pris sur Lui la nature humaine. 

Mais Christ n'a-t-Il pas été réellement tenté, non seulement par Sa-

tan dans le désert, mais tout au long de Sa vie, de Sa plus tendre 

enfance jusqu’à l’âge adulte ?   

Notre Sauveur a assumé l'humanité, avec tous ses handicaps. Il a 

pris la nature de l'homme, avec la possibilité de céder à la tentation. 

Nous n'avons rien à supporter qu'Il n'ait pas enduré. 
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